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Bienvenue en Allemagne

L'Allemagne est un pays d'une incroyable richesse. Son patrimoine, sa nature, sa culture, son artisanat et son industrie en font l'un des pays européens les plus influents. Fort de tradition et de modernité, l'Allemagne est un peu le cœur du continent européen. Elle est son moteur économique, la synthèse de son histoire et le centre de tous les enjeux continentaux. L'Allemagne, mère de tellement de femmes et d'hommes de lettres, d'arts et de sciences, est parsemée de cités qui rivalisent de traditions, de beautés architecturales et de vie. La contrée est parcourue par de superbes fleuves et ponctuée de merveilleux châteaux. Un peu partout, petites villes et villages séduisent, l'un par ses plantureuses maisons à colombage, l'autre par ses façades baroque ou Art nouveau, l'un et l'autre par ses églises en pierre ou en brique rouge, romanes ou gothiques...

Le pays a pour lui une offre culturelle exceptionnelle avec une grande qualité muséale, musicale et iconographique ; une gastronomie généreuse, moderne et ouverte aux influences extérieures ; une grande diversité, si l'on acte le contraste entre la conservatrice campagne bavaroise et les milieux alternatifs de Hambourg ou Berlin.

Tellement connue pour son efficacité économique, ses voitures et ses exportations, l'Allemagne est moins connue pour le tourisme. C'est pourtant une destination de premier choix qui a plus d'un trésor dans son sac.




DÉCOUVERTE
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DÉCOUVERTE - Vue sur Francfort.
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Les plus de la destination
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Les plus de la destination - Media Port, Dusseldorf.
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La ville allemande

L'Allemagne a développé un concept urbain sensiblement différent de celui de ses voisins d'outre-Rhin. Verte, aérée, la ville allemande est un cadre de vie confortable, adaptée au travail comme au repos et à la détente, avec maints espaces publics et nature, bâtiments spacieux et bien aménagés... Les Allemands investissent leurs villes pour les rendre les plus agréables possible, et la reconversion des anciens espaces industriels en lieux de détente et de culture est une opération, menée depuis plus de 20 ans, parfaitement réussie. Très autonomes et auto-gérées, les villes allemandes se suivent et ne se ressemblent pas, elles sont même souvent obsédées par leur caractère propre ! Autant de buts de voyage que de saisir l'individualité de ces cités riches de tradition et qui offrent toujours des cadres de séjour de qualité.



Un patrimoine riche

Des vestiges romains à l'architecture contemporaine en passant par le Roman, le Gothique, la Renaissance et surtout le Baroque et le Jugendstil (Art nouveau), l'Allemagne est un pays particulièrement riche de patrimoines. Châteaux, bâtiments civils, églises, monastères, gares, passages commerçants, monuments, le pays est truffé des reliquats de son passé de culture et de prospérité. Malgré les sévères pertes subies pendant la seconde guerre mondiale, le pays a su réhabiliter (voire reconstruire) une part importante de ce qui fut assidûment érigé par des siècles de cultures aristocratique et bourgeoise. Plus récemment, les apports modernes (pour le meilleur ou le pire seloin les goûts) sont loin d'être négligeables, et Berlin est un cobaye d'architecture unique en Europe.



Un pays vert et aménagé

31% du territoire allemand est couvert de forêts ! Des grands espaces du Brandebourg et du Mecklembourg au Harz et à l'Eifel et la forêt Noire, de la Suisse saxonne aux monts de Franconie et à la Forêt-Noire, la forêt est un élément-clé du paysage mais aussi de la culture en Allemagne.

L'Allemagne est un pays vert dans ses espaces naturels, montagnes, collines ou plaines, mais aussi dans ses espaces urbains où les bois et les parcs ont toujours la part belle. Et les Allemands aiment la nature confortable et bien aménagée ; les forêts sont ainsi non seulement bien entretenues, mais aussi dotées de toutes les commodités qui ont souvent de quoi surprendre : bancs, poubelles, bien sûr cartes publiques, explications sur l'écosystème... Non seulement la verdure est là, mais elle est facile d'accès, équipée pour l'Homme, et souvent expliquée.



Des musées de premier choix

L'Allemagne possède une grande offre culturelle, et l'objet de visite primordial des visiteurs, les musées, ne le dément pas. Musées d'Art, d'Histoire ou de Sciences, ils sont souvent très bien conçus, souvent révisés, et les approches les plus post-modernes structurent maintenant la plupart des expositions. Berlin, Munich, Dresde, Francfort, Cologne, Kassel ou Hanovre ; partout il y a des musées intéressants, riches et bien expliqués. Lorsqu'il n'y a pas d'étiquettage en Anglais, des guides audio sont à disposition. De plus, les prix des entrées sont souvent très abordables.



Un régionalisme très marqué

Les Allemands mettent souvent l'emphase sur l'autonomie des régions et leurs différences... Et ils n'ont pas tort, car des dialectes aux codes de comportement en passant par la gastronomie, l'architecture et le football, les régions allemandes sont bien différentes. Si dans certains pays, les différences régionales ont été largement amenuisées, l'histoire allemande et le système fédéral font qu'ici, elles s'entretiennent.

Beaucoup plus diverse qu'on pourrait le croire de l'extérieur, l'Allemagne réserve des surprises, et il serait faux de penser connaître le pays en étant allé à Munich à laquelle la plupart des Allemands ne s'identifient pas, ou à Hambourg, à laquelle les Bavarois se sentiront étranger...



La destination en bref




Le drapeau allemand

Le drapeau tricolore allemand fut adopté en 1949. Il évoque, selon certains, l’uniforme porté par les corps francs de Lützow, en guerre contre Napoléon entre 1813 et 1845. Pour d’autres, ce fut les fondateurs de la corporation d’étudiants de Iéna, ayant pour bannière le noir, le rouge et l’or, qui servirent d’exemple pour le drapeau actuel. Les couleurs de la corporation devinrent rapidement le symbole de la quête d’une unité nationale et d’une liberté politique. Mais le drapeau mit du temps à s’imposer. A l’époque des nazis, on y ajouta une croix gammée, puis sous la République démocratique allemande une faucille et un marteau. Il faut attendre la Réunification des deux Etats pour que le noir – rouge – jaune symbolisent de nouveau l’unité.






Pays

[image: ] Nom officiel : Allemagne.

[image: ] Capitale : Berlin.

[image: ] Superficie : 357 027 km².

[image: ] Langues : allemand.



Population
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Population - Les Bavaroises se mettent sur leur 31 pour célébrer l'Oktoberfest.

© Peter Atkins – Fotolia
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[image: ] Nombre d’habitants : 81,993 millions d’habitants.

[image: ] Densité : 230 habitants au km².

[image: ] Taux de natalité : 0,84 %.

[image: ] Taux de mortalité : 1,1 %.

[image: ] Espérance de vie : 78 ans.

[image: ] Religion : protestants (34 %), catholiques (34 %), musulmans (3,7 %), non affiliés ou autres (28,3 %).



Économie
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Économie - Eurotower (148,5) – Siège de la Banque Centrale Européenne

© Stéphane SAVIGNARD



[image: ] Monnaie : l'Euro (€).

[image: ] PIB : 3 577 milliards d'US$.

[image: ] PIB/habitant : 43 742 US$.

[image: ] Taux de croissance : 0,2 %.

[image: ] Taux de chômage : 6,7 %.

[image: ] Taux d’inflation : 2,1 %.



Décalage horaire

Il n'y a pas de décalage horaire avec la France (GMT +1).



Climat
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Climat - Square près du Wasserturm (château d'eau), dans le quartier de Prenzlauer Berg

© Author’s Image
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Le climat de l’Allemagne est très variable. Il s'agit d'un climat tempéré de tendance océanique au Nord et à l'Ouest (avec beaucoup de pluie), continental à l'Est et au Sud (avec des températures assez basses en hiver), où règnent aussi des influences alpines. Le complexe de basses montagnes sur la moitié sud du pays module sensiblement le climat selon inclinaison et altitude.

En règle générale c’est de mai à octobre que les températures sont les plus douces. En été, les températures moyennes s’échelonnent de 20 °C à 30 °C, en hiver elles avoisinent le zéro.



La destination en 10 mots-clés
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La destination en 10 mots-clés - Château de Sanssouci à Potsdam

© Author’s Image





Bières

Il y en a presque autant que de villes : chaque région, chaque localité a sa spécialité. Et ses habitants la consomment largement, sans nécessairement d’excès, mais régulièrement et sûrement. Blonde (Pils), de blé (Weizen), à la levure (Hefe), brune (Dunkel), noire (Schwarz), blanche (Weiss), avec de la limonade (Radler), du Coca-Cola (Diesel), l’étendue des possibilités est immense… Dans l’ensemble, les bières allemandes sont relativement fortes, amères et très gazeuses. Mais de la bière du prolétaire (Sternburg, Beck's) à toutes les formes traditionnelles (Gose – très fermentée, Hefeweizen – blanche à la levure, Kölsch – de fermentation haute et très peu amère, Helles – pâle, et une multitude de bières artisanales), les bières allemandes occupent un éventail très large de saveurs. La plupart des goûts seront satisfaits dans ce pays où cette boisson alcoolisée fait vraiment partie d’une esthétique du quotidien.



Bio

Bien avant la plupart des autres pays européens, le consommateur allemand « réfléchi » (et suffisamment à l’aise financièrement) avait mis une importance de taille à l’origine « bio » de ses produits. Si la société allemande de masse est dominée par la malbouffe des chaînes de discount (Aldi, Lidl, Penny Market), une bonne partie des classes moyennes supérieures a une approche assez hygiéniste de l’alimentation et de la consommation en générale. Le Bio est devenu un vrai marché, avec ses magasins, ses marques, même à présent au sein des magasins discount ! Dans la restauration, le Bio est une étiquette également souvent affichée. On dira peut-être que cela n’a plus rien d’original, mais l’Allemagne fut précurseur en la matière et le Bio est aujourd’hui une part intégrante de la culture germanique de consommation.



Enfants

Ils manquent cruellement ! L’Allemagne connaît une crise démographique sans précédent, et les experts rivalisent de pronostics sur la date prochaine où l’Allemagne, le pays d’Europe actuellement le plus peuplé (hors Russie), sera battue par la France, et obligée d’ouvrir ses frontières à l’immigration pour pouvoir faire tourner son économie ! Dans la société, ce phénomène se fait ressentir, et le baby-boom d’après-guerre, le troisième âge aujourd’hui, est LA classe dominante, les retraités sont rois, les jeunes se sentent écrasés et pas assez représentés… Pourtant ce sont eux qui ne veulent plus faire d’enfants. Et ceci n’est pas sans raison historique. Au vu de la politique de soutien des naissances qu’avaient les nazis, il est tabou pour les autorités allemandes d’envisager de nouveau une telle politique sans risquer de s’aligner sur de mauvais souvenirs. Ainsi, il est très difficile pour une femme d’avoir un enfant et de poursuivre une carrière, car elle n’aura quasiment pas de soutien, sans parler de la quasi-absence de congés paternités ou aide donnée aux pères. Très peu de crèches, peu de pensions alimentaires… S’ensuit un climat général de société, où faire des enfants, de plus, entrave les plans de vie basés sur le travail et les loisirs. Pour certains sociologues, l’Allemagne vit une dépression collective, où l’enthousiasme national est tabou, car il risquerait de faire renaître de vieux fantômes. Quoi qu’il en soit, la situation est préoccupante, et les autorités tentent tant bien que mal de changer d’attitude, surtout à gauche. Car à droite, le sacro-saint modèle de l’homme au travail et la femme au foyer prévaut, mais les temps sont durs et les femmes doivent tout de même travailler, alors c’est la descendance qui en pâtit…



Exportations

Le fer de lance de l’économie allemande ! Car, phénomène incroyable vue la taille du pays à l’échelle mondiale, l’Allemagne est le n° 2 planétaire des exportations – après la Chine, qui ne l'a dépassée que depuis 2009 ! Une véritable machine de guerre économique pour un pays hautement industriel. L’économie allemande est bouillonnante, elle est peuplée de P.M.E., produit des biens de consommation, de l’alimentaire, des voitures, des produits secondaires… Et les exporte. Les ports de Hambourg, Bremerhaven ou Kiel voient des centaines de milliers de cargos transiter tous les jours pour le monde entier ; les compagnies de transports routiers prospèrent et font de l’Allemagne la plaque tournante de la route en Europe. France, Espagne, Italie, Europe de l’Est, l’industrie allemande, par sa force exportatrice, impose ses produits à tous ses voisins. Et permet au pays, à comparaison de ceux qui ont misé sur le tertiaire ou le financier, de traverser la crise économique sans trop d’embûches.



Femmes

Contrairement à ce que l’on pourrait croire, l’Allemagne est un pays très patriarcal. Traditionnellement, les femmes sont assignées aux tâches ménagères et ne sont pas censées exercer des professions qualifiées – voire des professions tout court. Le modèle ouest-allemand de réussite, à son apogée dans les années 1960, était basé sur la femme au foyer et l’homme qui exerçait un métier lucratif. La RDA, avec l’idéologie socialiste, avait développé très tôt une parité institutionnelle qui a permis aux Allemandes de l’Est d’être plus indépendantes que leurs consœurs occidentales. Même si dans les faits, les attitudes machistes continuaient à primer, sous le régime de la double peine : leur travail et les enfants à plein temps. Il reste qu’aujourd’hui encore, dans les länder de l’Est, les jardins d’enfants et les crèches sont beaucoup plus nombreuses qu’à l’Ouest et continuent d’offrir aux femmes plus d’opportunités de mener de front famille et travail.

L’aspect patriarcal de la culture allemande a logiquement, à l’Ouest, mené à des mouvements féministes radicaux et tenaces. Depuis les années 1970, les Allemandes ont, plus peut-être que les autres Européennes, lutté pour l’égalité, la parité, et créé un tissu associatif et institutionnel adressé aux femmes. Paradoxalement, malgré un patriarcat structurel, voire politique (la CDU prêche encore le soutien aux femmes au foyer, notamment pour faire diminuer le taux de chômage…), les Allemandes sont souvent combattives et individuellement attentives à ce que justice leur soit faite… Et l’on ne s’étonnera pas alors de voir une femme diriger le pays, alors qu’il émane de ce même parti une politique familiale conservatrice !



Gemütlichkeit

Voilà un concept bien allemand ! Qui se traduirait par « confort » ou « bien-être matériel » … Toute une façon d’envisager la vie. La Gemütlichkeit, c’est se créer un espace matériel suffisamment confortable pour que l’on puisse être épicurien. Au contraire de l’hédonisme débridé, il s’agit de faire attention à ce que les conditions soient réunies et maintenues pour que l’on puisse vivre agréablement et décontracté. Ce sont des auberges, bars ou restaurants spacieux, confortables et sans stress, ce sont des jardins ouvriers fleuris et équipés de chaises longues et de tout ce qu’il faut pour y passer une journée sans souci, ce sont des villes vertes et aérées avec suffisamment de commerces de proximité et un stand à saucisses à deux pas du travail ; avec des pistes cyclables et de larges trottoirs… c’est tout ce que l’on appellerait « qualité de vie » qui permet de s’adonner à un quotidien empli de plaisirs. C’est aux antipodes d’être prêt à passer des heures dans un bouchon pour passer un week-end pittoresque…



Heimat

Cette idée bien germanique, à la fois la patrie, le chez-soi et le lieu des racines, est problématique depuis que le nazisme en a fait un culte. Les Allemands ont tendance à cultiver d’une manière romantique le « on est bien chez nous, avec notre folklore, nos traditions et nos autochtones ». Dans les villages, on aura souvent un « Heimat-Museum », le musée local, exposant et chérissant la région et ses spécificités. Mais la génération post-1968, qui a rejeté en bloc l’héritage des aînés tant associé au nazisme, a pris en grippe le kitsch des racines qui pouvait si vite dévier sur la haine de l’étranger. Elle s’est détournée de ce bucolisme qui prévalait encore dans les Heimat-Filme des années 1950. Aujourd’hui, le pays est un peu partagé en deux, avec une population rurale et certaines classes populaires qui cultive encore la bonne fleur de chez eux (le Sud du pays, et particulièrement la Bavière), et toute une classe urbaine et « post-moderne » (le Nord, les régions urbaines et industrielles) qui honnit les relents de cette Allemagne suspecte à leurs yeux.



Mémoire

C’est la grande question nationale : comment oublier sans oublier. Depuis 50 ans, les historiens en tête tentent de gérer le traitement de la période nazie. Au cœur de l’attention internationale après l’holocauste, l’Allemagne a été contrainte de développer un mea culpa institutionnel, un professionnalisme du repentir et du devoir de mémoire. Se souvenir pour que jamais plus ça n’arrive. Mais les troisième, quatrième générations après les acteurs de l’époque nazie souhaiteraient aussi pouvoir vivre sans nourrir à chaque instant un immense sentiment de culpabilité face au monde entier, et ne pas payer pour les fautes de leurs arrière-grands-pères. Mais le sentiment est là, il est soutenu par une politique d’Etat. Quatre attitudes possibles : l’indifférence bon gré mal gré ; l’exercice consciencieux du devoir de mémoire et de culpabilité ; la haine de l’Allemagne, de ses origines, de ses ancêtres, ce que font les mouvements d’extrême-gauche (notamment le parti des « anti-Allemands »  !) ; enfin rejet de l’idée de faute et revalorisation du passé nazi, ce que font les mouvements néo-nazis. Une problématique qui devrait s’amenuiser à mesure que l’eau coule sous les ponts, mais qui reste un problème de choix et d’équilibre entre la mémoire et l’oubli.



Multikulti

Tout un slogan de l’Allemagne post-moderne issue de 1968 qui, aux antipodes du culte du « Heimat », prône une Allemagne libérée de son nationalisme ethnique, multiculturelle, ouverte et fière des apports de cultures étrangères liés à l’immigration. La question se pose autrement que par exemple en France. Car l’idée d’ « être Allemand » est au départ purement ethnique, ne se négocie pas et n’est pas lié à des questions de citoyenneté ou de culture. Cette idée bien exclusive de la Nation – prête à succomber aux dérives racistes – est remise en question par une bonne partie du monde médiatique et intellectuel depuis 30 ans. On a développé alors en réaction l’idéologie du « Multi-Kulti ». Cette affection pour la diversité est particulièrement répandue dans la scène urbaine forte de foyers « alternativ ». Radio Multi-Kulti à Berlin, apologie de la différence à Brême, Hambourg, Francfort ou Leipzig, cette belle idée, avec ce qu’elle a de généreux et de naïf, n’est pourtant pas socialement très opérante pour les populations immigrées elles-mêmes, qui vivent le plus souvent dans des communautés assez repliées sur elles-mêmes, et qui voient sans doute d’un œil étonné ces Allemands venant vivre dans leurs quartiers pour cultiver la différence sur le sol allemand !



Technique

Les Allemands en sont férus ! Depuis le Moyen-Âge (et même avant), le pays s’est construit sur un savoir-faire incroyablement développé des artisans. Extraction minière, fabrication, métaux, construction, le développement industriel constitue le noyau de la société allemande depuis des siècles. Les Allemands ont aménagé leur territoire, comme peu de peuples, autour d'activités industrielles poussées. Pas étonnant que la technique soit aussi au cœur des identités et de la culture, des passions et des loisirs, donc du tourisme. Les Allemands raffolent de visites d’usines, de manufactures, de mines, ils veulent savoir comment ça fonctionne… Et bien souvent, élaboreront des mécanismes savants pour agrémenter leur confort quotidien !



Survol de la destination



Géographie


[image: ]

Géographie - Paysage bavarois.

© No_limit_pictures – iStockphoto



Située au cœur de l’Europe, l’Allemagne réunifiée occupe aujourd’hui une position géographique stratégique au carrefour des civilisations slaves, scandinaves et latines. Au Nord, le pays est bordé par les mers Baltique et du Nord et par le Danemark. A l’Est s’étendent les frontières avec la Pologne et la République tchèque. Au Sud, l’Allemagne a une frontière commune avec deux pays germanophones, l’Autriche et la Suisse. A l’Ouest, les autres pays voisins sont la France, le Luxembourg, la Belgique et les Pays-Bas.

[image: ] La superficie de l'Allemagne est de 357 027 km². C’est le pays le plus peuplé de l’Union européenne, qui dispose de l’une des plus grandes densités de population : 230 habitants/km², (contre 108 habitants/km² en France par exemple). L’ensemble du territoire est fortement urbanisé.

[image: ] Géographiquement, l’Allemagne est un pays complexe. Le centralisme à la française, avec la prééminence de la capitale, n’existe pas. Il existe un grand nombre de villes importantes, certaines prévalant dans certains domaines, sans qu'une d'elles ne s'impose. Le polycentrisme est un des fondements de la géographie, de l’économie et de la culture de l’Allemagne. Il n’y a jamais eu de capitale unique dans le monde germanique. Ce polycentrisme se reflète à travers les aspects régionaux qui restent très vivaces. Ainsi, Berlin est la capitale politique, mais Francfort l'emporte sur les marchés financiers, Hanovre est la grande ville de foire, Cologne celle des médias, Hambourg et Munich sont deux autres centres importants, beaucoup plus forts économiquement que Berlin... Il y a un siècle, Leipzig faisait quasi fonction de capitale culturelle, rôle en partie repris par Francfort aujourd'hui... Le morcellement politique a pu paraître un inconvénient au moment de l’élaboration des grands Etats modernes du XVIe au XVIIe siècle. Certes, l’Allemagne a alors pris du retard sur ces derniers. Mais, aujourd’hui, les aspects positifs prédominent. Nombre de villes importantes sont d’anciennes capitales princières ; elles sont de nos jours de riches centres culturels.

[image: ] L’Allemagne est aujourd’hui un Etat fédéral fondé sur une division administrative en 16 Etats fédérés ou Länder. Ces derniers sont le Bad Wurtemberg (Baden Württemberg), l'Etat libre de Bavière (Bayern), l’Etat-ville de Berlin, le Brandebourg (Brandenburg), l’Etat-ville de Brême (Bremen), l’Etat-ville de Hambourg (Hamburg), la Hesse (Hessen), le Mecklembourg-Poméranie occidentale (Mecklenburg-Vorpommern), la Basse-Saxe (Niedersachsen), la Rhénanie du Nord-Westphalie (Nordrhein-Westfalen), la Rhénanie-Palatinat (Rheinland-Pfalz), la Sarre (Saarland), l'Etat libre de Saxe (Sachsen), la Saxe-Anhalt (Sachsen-Anhalt), l'Etat libre de Thuringe (Thüringen) et enfin le Schleswig-Holstein.



Climat

L’Allemagne est tantôt sous l’influence océanique avec des pluies hivernales et des étés tièdes et pluvieux (Nord-Ouest), tantôt sous l’influence continentale avec des chaleurs estivales et des froids hivernaux (Nord-Est et Sud). L’ensemble du pays est dominé par un climat tempéré et marin, frais et nuageux.

Les régions côtières, mers du Nord et Baltique, connaissent des influences plus océaniques. En hiver, ces dernières peuvent prévaloir dans la moyenne montagne, ce qui explique la rareté de la neige, certaines années. Cependant, à l’est de l’Elbe, les hivers sont plus froids : l’Elbe peut geler, ce qui n’arrive jamais au Rhin.

En matière climatique, les années se suivent et ne se ressemblent pas.

Mais l’on peut cependant dessiner une tendance générale : automne ensoleillé avec des matinées déjà froides ; vers la mi-octobre, survenue de cyclones qui peuvent prendre des allures de tempête ; premières arrivées d’air froid en janvier avec un ciel sans nuages et des températures négatives ; chutes de neige en février-mars et lente remontée des températures de fin mars à avril. Le début du mois de juin peut être marqué par des averses régulières qui se prolongeront au cours de l’été. Septembre est un mois aux températures particulièrement agréables et plutôt stables.

A titre indicatif, la moyenne des températures en janvier est de – 1 °C ; en juillet, de 17,9 °C. Au nord du pays, les températures minimales et maximales peuvent atteindre dans l’année de – 20 °C à 38 °C !



Environnement

L'Allemagne est un pays industriel qui lui aussi fait face à d'importants défis environnementaux. L'importance du marché et de l'automobile dans le pays est une question de premier plan qui n'a pas encore pu trouver son expression politique. Dans les villes, des zones d'environnements ont été créées, interdisant l'accès à certains véhicules, mais ces mesures ne prennent en compte que les émissions de certains gaz, et non la quantité de déchets produits par les véhicules.

Les principales questions environnementales qui marquent la scène médiatique allemande sont, au-delà des transports, le climat, le traitement des déchets (et notamment les déchets nucléaires stockés par l'Allemagne dans la Lüneburger Heide), la sûreté des produits chimiques, la protection des eaux et de la couche d’ozone. Les organismes génétiquement modifiés ont fait l’enjeu d’un vaste débat en Allemagne : dans les sondages, les deux tiers des citoyens se déclarent peu favorables au « génie génétique vert », c’est-à-dire aux OGM.

Il est d’ailleurs interdit de cultiver des OGM dans les champs allemands (d’autant que le gouvernement s’est fixé un objectif de 20 % de produits agricoles bio pour 2010) ; seules les expérimentations sont autorisées, mais sous haute surveillance. La bioéthique est un thème qui anime régulièrement des débats nationaux. La crise de l’ESB (la vache folle) avait conduit à la démission du ministre allemand de la Santé et celui de l’Agriculture. Depuis, le gouvernement est extrêmement prudent sur les questions de modifications génétiques.

Enfin, un débat récurrent concerne l’impôt écologique, le « Ökosteuer », qui taxe pétrole et électricité consommés par les particuliers, mais également par les entreprises. Régulièrement, le gouvernement envisage de l’augmenter. Et régulièrement, il se rétracte devant les vives protestations. Certains sont d’ailleurs partis en guerre contre cet impôt, et les sites Internet anti-Ökosteuer fleurissent.

De manière générale, les préoccupations globales de l'Allemagne au niveau environnemental sont la transformation des infrastructures industrielles vers l'utilisation d'énergies renouvelables ou moins polluantes, et la reconversion des anciens espaces industriels fortement atteints par la pollution, notamment dans la Ruhr et dans l'ancienne RDA. Ce processus est mené avec un certain succès, qui sert de modèle à d'autres pays, notamment en Europe centrale.
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